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5s!l Le Général Wavell 

etretflyriie"(léfefl(lre"lcsliB 
A Jova^ les Nippons sont en vue de Bandoung, 
siège provisoire  du  Gouvernement indonésien 

U.ti- i-iic d: rcxplotlr.tion de nickrl de HOVtAULOV. en   .\ouielle-Ciilcdv"ie.   (Pli a.|>ho( 

UN AFFRONT 
AMÉRICAIN 

A LAjRANCE 
La reconnaissance 
de ia souveraineté 

de de GauHe sur 
la Nouvelie-Caiédooie 

Amv.erdam. 3. — Un cMiimumqu*) 
sppcia. d>: sm'.(.*' d infomutUona 
bruannmue «nnonte que !e com- 
ma ndfmeiii supenejr des lorce», 
a^.tfs en Indonésie oriendilt a ttt 
repr.s par ;es Indo-.Neerlandaïa. Le 
Centrai Wave., reprend le conun*n-| 
dement en ihef des lorces ai*iion-| 
Tiers aux Indes. ! 

Ui commoniqué officiel anclais 
A-i -rrdnm. i, — I e comm'iir.qut- 

fifc.c >uivan: a ee p ibi-.e lundi 
w>ir a Londres au st.je* de ia traii»- 
muA.on aux Neertandats du com- 
mandemenT s',;per.e.;r des Torce» 
all-eos en Indonésie e; d« la repnie 
d.i commandement supérieur duu 
:inde par le genera. Waved  : 

« La perte de la Mataisie et ICi 
d*barqjement japonais dans l'Ile de 
Sumatra ont coupe :a Birmanie aei 
llndoneaie, Daiu es c>nd:".iona ■'.' 
A e:e décidé de cor.tier le comman- 
dement sLipeneur des forceis terrfs- 
ireA. navales et aériennes des na-' 
t.ons alliées aiationnces en Indo- 
nea.e aux Neer.aiida^. auxque^ <m 
accordera, comme par .e paAse. lou- 
'e l'aide qui peut è'.re dorme* par 
>s nations alliées 

LE DUC D'AOSTE 
EST MORT 

EN CAPTIVITÉ 
A NAIROBI 

^muterdain. 3. — t'ne dcpéehe 
Hériter, émanant de Nairob:. an- 
nonce le décès du duc d Aoate. 

Rome. 3. — Comme il a et* an- 
r^rce, le d -c Amédee d Aoate ew 
mor: après une vie remplie de «uc- 
ce«  r .\ t raord ma ires. 

Co:^\n du roi empereur Victor- 
Emmanuel, le duc d Aoste «tait ne 
A Tu:in. le 21 octobre 1»W. 

Dr son urjion avec ia princesse 
Hélène de Fr,ince. il eut deux ïils. 
Il ava.: a peme 19 ans. lorqu u fut 
nomme cheï de batterie ; « ans 
phis lard, il était chef du corps de 
cavalerie de Libye, quil avait for 
me Sa carrière militaire se dérou- 
;. principalement en Libye. 

En 1926. U passa a l'aviation. Au 
eo\.rs de la campaune dAbyssmie 
11 e'-.t d^ . ombreuses Dccasioos de 
proiver ses capaciti-s mùitairea. 

En décembre 1936. il séjourne 
pendant 12 jours m Allemagne où 
It a^ait été u'.viie par raviacion 
ai.t^inaiide. 

Le 17 novembre 1937. U fut nom 

» Avec l'accord du rot. le trénerai, 
Wavell a repns les fonctions de 
commandant en chef de l'Inde : U. 
est charse esalement. dès maincc-i 

Inani. de la responsabilue des ope-| 
rations en Birmanie et du maintienj 
dune etroiie col.aborauon avec la' 
Chine. Les accords Jusqu'ici conclus 
on vue de la coordination Keneraie 
ae :a sirs'egie e'. de ia pouljque de 

la Kuerre contre le Japon ne serooilsaice à la population de t'Indon«sic i 
pas modifies  » il y rappelle les ordres qu il a reçus! 

I j. j    U7       II *■' d"oû il résulte que. eu eftard aux] 
Les Adieux de   WSVell iccents  evenemenis.   le commande-! 

ment des troupes alliées dans l'I-t. 

auA luuvucaicu mandement néerlandais. 
Chaniîhai,   3.   —   On   apprend  de; 

Batavia  qu'avant   de   quitter  Java.l    « Ce dernier, ajoute-t-il. fera tout 
le general Waveu a adresse un mett-jce   qui   est   humainement   possibki 

'pour la defense de Java. Cette mo-; 
ditication  dans   le  commandement.| 
iwursuit le Renera! Waveii. ne signi-, 
fie cependant  nullement quon  ap-i 
portera des restrictions aux envois- 
d'avion» ei dauire materiel de (luer- ; 
re destines à la defense de Java, s, 

Il conclut son message en adres-| 
sant  au  peuple de  l'Indonésie  sesl 
meilleurs   vœux   pour   l'issue   heu-: 
reuse de la lutte actuelle. i 

Inènatioi ei H«llu4e 
La Haye, 3. — L'information rels-i 

live au déplacement du général! 
Waveil de Java aux Indes a provo-l 
qiie dans toutes les couches de lai 
population néerlandaise, la plus! 
grande surprise et des sentiments' 
exaspères. Même les lieux qui ]us-j 
qu ici étaient restes passifs en pre-j 
sence des événements subissent cc{ 
malaise. De plus en plus se fait en-| 
tendre lopmion qu'une fois de plusi 
les Etats-Unis et l'Angleterre ont] 
montre leur vrai visage. 

Dans Ihebdomadaire «De. Wasg».' 
M. Rost Van Tonnmgen. president! 
de la Banque des Pays-Ba& se U)ur- 
'.'p contre les pensoiuiaiitex neerl&n-i 

.r.se8 responsables à Bautvuu        i 

LE COMMUNIQUÉ ALLEMAND UN CARGO FRAMçAISL- 
Ouartisr Général du Fuehrer, 3. — Le Haut Commandement COULE 

En Crimée et dans le secteur du Donetz, de fortes attaques PAR   UN   SUUS"MAnlll 
ennemiea, soutenues par des chars, ont ete repouseeee apree de 
dure eemlMts. 

A la suite de noe attaques aériennes sur la vills ds Kertsch 
et un port voisin, se déclarèrent de vastes incendiée. 

Sur les autrss secteure du front de l'eet, de nomkreueee 
attaquée ennemiee ont échoue également. Nos propree attaquée 
loealee furent couronnées de succès. 

En Afrique du nord, dee Stuttas et des avlone de combat 
légers allemande ont effectue des attaquée efficacoe contre dee 
raseembUmantB de véhicules britanniques et contre  dee campSqué 
dans la Marmarique. 

BRITANNIQUE 
DANS LES EAUX 

TUNISIENNES 

Stockholm. 3. — Le aevtce d In- 
formations britannique mande que 

Sumner Welles. aou»*ecrét*ir» 
aE'Hi aux Etats-Unis, a confirmé, 
A Washington, que les Etaïa-Unis 
'int conclu un accord ati sujet de 
la defense de la Nouvelle-Caledo- 
nie et d autres possessions françai- 
.'^es du Pacifique, sous rmfluaioe da 
de Gaulle. 

R.en nest communiqué en ce qui 
omccrne les moyens . qui eeront 
4-mplovés et l'ampleur de laide 
americauie aux gaullistes. 

L'impressÎM à Vicky 
 :  Vichy. 3. — Dans les miLcux pol^ 

.    , ., _    ,   tiques de  Vichv,  on s'abstient en- 
Vxhy. 4. -L amirauté commun!- ^^^e de (aire aucun commeniAire 

.<^iir les informations radiodiffuséea 
c Le cargo français < P.UM. 20 » selon lesquelles les EtaU-Unis 

Sur Malte, le port de La Valette a été bombardé par desq^j ^ rendait de Sfax à Tunis a auraient décidé de reconnaître la 
formations de combat d'une façon ininterrompue. Dee bombM.'eté-lorpUle entre ces ceux pons ie.^^|^„^'*i"^;.^.,^^„„^« 2*"iif îiiLJî 
touchant de plein fouet dans les docks, ont cause de grandes i„ ^ars. à 18 heures, par un sous- ;ion5 /rança!SsdLu le P^ 
deatructiens et de vastes incendiée. Les aerodromes de l'Ile furent mann en plongée presume bntan-     „ . „       . 
k*,.Mk..^À. Mm. •«.■.v Mt H. w%,,,* I r     -B      r Quoiqu elle naît   pas  encore eio 
kombardt» d. jour «t d< nuit. .    ^        . ■'"i"'   ^   "»'■"'  ""'   P""»"   '" conf.rmM. ceu« nouvelle a piwro. 

Au court dune reconnaisunct «rmet n»alt dans lu «auHmarques disf.ncuvcsde la nation», que .in vil émoi dana I«   mUieux 
anglaisea a  l'eat  de   Dundee,  deui   grande  naviraa  marchanda nte,  faisait  parue dun  convoi ea-'politiques français. 
britanniquee ont ete gravement avaries par daa bombas. cone   par   une  unité  légère  de  la     On fa*t remarquer i Vicbv que la 

'"-■■"- militaire. Alieun de 2 tor- ''"."U°'Lf ^"''?''';i','^,ii,!''^; a   '■   ' ■      ' ■ ' ^' ' ..J -"   ,-■!'    '-sasg! vc^e-Caledonie  na  pas permis au 
,pil.es. l€ « P.LAI, 20 » a cou.e. Il y eouvcrnement français d exercer 
a neuf disparus à déplorer parmi depuis 1 armistice un contrôle effl- 
leequels 5 marins français   2 Indo- ^«ce sur cette possession lomtaine. 
'chinois   et   2   Arabes.   Les   Camille. 9fA,f°'f™^,°i,"ln^!f.î**ii°« ^ K'.iitat au blocus anglais et na pai 
ont    ete    prévenues. Le    reste    de da-itre cause 
l'équipage, sou 32 hommes, a eie on fait encore remarquer que 
sauvé et ramené à son port en Tu- queUe que soit la situation dans 
'nisfe. Le bâtuneiit qui eiaii des- -aquelle se trouve cette ile. complé- 
leendu sur lest a Sfax en rame- ■'''"*^'" coupée de la mere pairie icenau sur lest. a aiax. en rame- f,._^nçaisc. je uçn QUI lunit a TEm- 

£,fs Paoode» dories. 
RANGOON. 

tcrifaNes  chefs-d'œuvre de l'Art hindou à 
iPh. Sipho) 

Onze 
de guerre anglais 
ont été coulés 

en février 

(Ltrt la mita tn deuiteme »mn) 

L'AaiON 

DES PUISSANCES 
DU PACTE      ' 

TRIPARTITE PRIVE 
LEURS ENNEMIS 

DE PÉTROLE 

Les déclarations de Lord ALEXANDER 
inquiètent les journaux anglais 

BuenoB-Ayres. 3. — La question 
du pétrole continue à préoccuper 
vivement les milieux fmanciers et 
industricis américains qui voient 
les forces des Puissances du Pacte 
Ti'ipartite menacer toujours da- 
vania«e les régions petroliféres ou 
une grande partie de leurs capi- 
taux se trouvent investis. 

Le « New York Times ». exami- 
nant la situation dans le domame 
pètrolifcre, affirme que les Puiîsan- 
ccs de l'Axe agissent energique- 
ment pour pnver les allies de leurs 
sources de pétrole. Ayant établi que 
les principales zones petrohféres 
'mondiales sont au nombre de trois, 

i «« Me Journal amencam écrit que celle 
""' des   Indes   Néerlandaises  est  déjà 

Les pilotes britanniques 
sur le front soviétique 

rappelés en Angleterre 
Berlin. 3. — Le D.N.B. apprend qui. comme II a déjà été annoncé. 

de source militaire les informations.ont été couronnées de succès, ainsi 
suivantes qui complètent le commu- que les attaques locales au cours 
niqué militaire de ce Jour  : desquelles   les   troupes   allemandes 

A   1-W-.    1-   *..„i^   —,   -n   ..<i»«i_ ont   pu   enregistrer   certains   gain^ 
*    «^.t'-,- -l^?lw™ i«r/Inrr,«nf;.'''n-ii<>riaux.     sont     une     nouvelle •■(ion.  Sur les secteurs septentrional ^     ,     d-f^n^.   eiastioue   et 

;;riS'nT'dé'?o'X"d?'llT.T;7é-ri£-'^Hr J Iro 
de. combata ou le» Soviets essaient Z^^^i/^^ v a dé i^"vi.u »û" 
s'ébS™oî,l"et'""r TifèLHv' d: '^^n'it^^^: fer«"dTne"i.'Sn 

no'iam» effectifs   Toutes ces ten'a- ''"""^"'   '^"'^   '   combattre   des 

^ l*'^v2.,^^**^     ^ ^"-o^'P» boichevistes. les dépôts de 
aux ;50\ieui. ! matériel  vt   les   voies  d'acbemine- 

I>s    contre-attaques    allemandesiment de ce ravitaillement. 
Le.s   résultats  des  dégAts causés 

en  rame- , 
naît un chargement de phosphates 
destinés à lagriculture française.  i <Llr« ta Mitts Ml tfauxlèms aasO 

Dunkerque, filleule de Paris 

u  Orne  D AOSTE 
(Ph. Archives) 

daas l'Atlurtiqae 
m* vice-roi dEtniopie et gouver-i 
neur général ce l'Afrique onelltale 
Italienne, en remplacement du ma- 
réchal Oraziani. [    Stockholm. 3. — Daprèa une dé- 

Durant les trois aiinééa de son p^^^ je Washington au Service 
activité en Ethiopie, lé duc d Aoeté ^informations britannique, le de- 
a beaucoup contribué a l'exploita- p„[j,„jni i, la Manne du Etats- 
non dé ces temtou«. Défenseur jj^^ annonce que le destroyer 
de 1 Afrique orientale itaUenne, quel,„,jicain « Jacob Jones > a été tor- 
de puissantes forces anglaises «tta l-^,, ^jns l'Atlantique, 
qiierent des les premiers jours de 
IWl. Il fut iMimme. le 18 févner 
1942. generiil d armée de l'aviation. 

Cette vie couronnée de succès a 
été marquée particulièrement par 
1 epopee de Amba Aladji. ou 11 re. 
sista avec sa troupes Jusqu'à 
l'épuisement total, à un ennemi 
10 ro.s supérieur en nombre. 

L'Empire italien perd rn lui un 
de ses plus grands soldats et un 
de ses pl'us éminents colonisateurs. 

Berlin.   3.   —   LAecnce   D.N.B,    De   son   co'.r.   le   <t Dall.v 
apprend de source  militaire quau itraph  » declare que  la  Hotte  an      _   __ 
co'.irs du mois de février 1942. des glaise, quoique disposant dun P^ua'p^due,   que   l'offensive   du   prin. 
soua-marms  et   bitimeiUa  de  sur-petit nombre de navires qu au cours ;j„p, ^^^ [^ ,^„, j, ,.£,, tendra 
face  allemands ont coule en  tout dé la guerre mondia.c 1914-18. doit j  éliminer   la   deuxième   ayant   le 
onze    naviiés    de    guerre    angio-'l combattre   un  plus- grand  nombre Caucase comme centre, et que  les 
saxons et endommage si gravemenijd'ennemis. Le fardeau qui pesé sur sous-marms     allemands     agissant 
sept autre» unîtes que plusieurs dei'a flotte anglaise   deja rendu  très avec   une violeru>e sans   précédent. 
celle»-ci   doivent   être   considérées|lou.-d par la bataille de 1 Atlantique ^j^^  occupe»  à   paralyser  la  iroi- 
comme   perd'.ies.   Les  onze  naviresis est encore sérieusement alourdi du, jj^^^^ ^jans le golfe du Mexique en 
coulés se décomposent comme suit .l'ait que celte bataille est devcjiu-içomant les  moyens de  transport. 
Tmis destroyer», trois corvettes, uncé'le» des sept mers. Aussi nest-cei 
sous-marin.  deux   vedettes  rapide,:Pas sans inquietude qu ii faut envi-  ,       •      ..       ,    Ml   „_,, 
et   deux   patrouilleurs.   Les   unîtes sager l'avenir, d autant plus que Icsj LC pqK-IUie OC mOStOttl, SaBie 
gravement    endommagée»    sont   :, Allemands commuent a construire! ....... 
Trois destroyer»  deux vedettes ra-|des aous-marin» en nombre toujours]    Adana. 3. — On mande de Bag- 
Dides et détix unîtes d'une forma- croissant et  qu'il  est  actuellement dad quon a fait sauter, un peu en- 
^nn ennemie qui groupait un croi-j impossible   de   prévoir   dans   toute deçà    de Hadlta.    le plpe-lme    de 
«pure-  ijois destroyers leur gravite les effets que la guerré|Mos»oul. seur e- txois destroyer». ^^^^^^ ^ ^^^^ ^^^^ ^^^ j^ ^^^^i ^„„    ..  , 
U    J .«ii,,;- ,„_:ililbritannique. » H »agil du tronçon qui débouche ■ rfestroTer menum lorpiUe   ^ ^ ^^._^ ^^^_, ^ ,^_.^^, \ Haifa j 

C  Les   déclarations   d Alexander)   Les raffineries de Hsila sont; de-j 
démontrent   Jusqu'à  quel   point   le|puis plusieurs jours déjà. dépour-| 

vues d'huile  brute. ' 

par les raids aeriei\s allemands con- 
tre les nœuds ferroviaire.i situés 
dans les territoires derrière les 
liimps ,wviétiques et contre les ga- 
res sont iitv paralysie sensible des 
opérations ultérieures des Boiche- 
vistes 

A PROPOS 
des <}éclarations 

de Lord Alexander 

5ceur SAINT-GASTON 
Par arrêté du Ministre Sccreiaire 
d'Etat à l'Intérieur. Mme Geor- 
gette BERTON. en retiçion sœur 
SanU-Gast07i. sKperirure générale 
de la co.igregatton Satnt-Thomas. 
est notnmee « Consetli •r muni- 
cipale » de NeuiUy-sur-Seine. 

<Ltrt  la tulM «n  dtuxiamt  pass) 

LES BATELIERS 

Geneve. 3 — La presse anslaïae 
commente longuement la declara- 

i t:on faite récemment aux commu 
Inès par Alexander, premier lord de 
i.'Amiraute- 

unuT ftUniD ICIID rUiDTT ' Le « Times » du 27 février cent : 
VUNl ArUIK LcUn tllAAlL i« LA ^otte anglaise a subi de rude< 
M Berthelot .-«fcrrta.re d'Etat icoups au cours de l'année écoulée. 

aux communication.'ï recevant une i Elle va au devant d une période tréis 
délégation de batelier», leur a an- difficile. Lentree en guerre du Ja. 
nonce qu'il tspere que le statu: :pon avec sa formidable flotte el 
corporatif de la iiaiellene sera eta-ipius spécialement avec son arme 
bh a ia fin du mois de mars ; il'sous-manne particulièrement effl- 
realisera la fusion des questions > caoe. a rendu très peu sûres de nou- 
économiques et  sociales vcWes  regions  navales qui. Jusqu'à 

Il y a lieu d'observer que les ba- présent, ne présentaient aucun dan- 
teliers constituent une claase a part gcr pour la navigation anglais 
comportant à cote d'enireprises Aussi les Anglais ne devraient-ils 
imptïrtantea une grande quantité) pas s étonner de voir d'ici peu de 
d'artisans (M '« au total de te ba-ltemps. de nouvelles resirictloos 
tclknrf. 's'imposer en Angleterre. • 

LE VRAI VISAGE 
DE SIR STAFFORD 

CRIPPS I 
«CHRÉTIEN PIEUX ))1 

Berlin 3- — La «Correspondance! 
diplomatique et politique» com-i 
mente en ces termes le rôle Joue! 
par Sir Stafford Cripps : ' 

Les nombreuses objections qu'on' 
fait valoir contre le nouveau ■ 

cKérenskis anglais avaient amené i 
Cripps à vanter la lutte pour la 
«sauvegarde de la démocraties. Il 
trouva même opportun de rappe-. 
1er par le truchement de la radio ' 
de Londres le rôle Joué par sont 
père sur le p^an religieux, tout eni 
proclamant qu'il était lui-même 
€ un chrétien pieux ». 

Cette circonscription diploiftati- 
que. constate le journal, n'a pas 
duré- Cripps a soulevé le masque. 
hier, lorsqu'il exhortait la Jeunesse 
britannique à se souvenir avec en-| 
thousiasmp et gratitude des aciesi 
des Boichevistes. non seulement 
sur les champs de bataille. maiS| 
enraiement sur le front intérieur. 

Parlant de la religion. 1« «chré- 
tien pieux» déclarait avec condes- 
cendance : « Dans l'Union soviéti- 
que, il existe une « religion de 
sept Jours ». préférable k celle 
c d'un Jour [mr semaine » qui pré- 
vaut  en  Angleterre » 

Ces révélations montrent Cripps 
sous son Jour réel, tel que Staline 
l'aime bien. 

M. p.-ul VERLEY. Maire dn DUNKERQUE. a été reçu lundi matt^ 
par M MAGNY. Préfet f'c Ut Snne. rt M TROCHU. Président du 
Conseil m-ttuctpal rie Pu'is V'oici de eauche a < roite ; MM. TROCHV. 
VERLEY et MAGSY. tPhOot Sado) 

Le procès de Riom 

Interrogé après Daladier, 

GAMELIN 
refuse obstinément de parler 

TorpitUs et bombes sont cfiargéet à bord du bateau rapide qui va afiaçiter l'ennemi. (PU. SlpÉ») 

Vichy. 7. — Le secretaire d'Etat 
A la Santé et à la Famille achève 
de mettre au pomt un projet de 
loi sur la répression de l'avorte- 
ment. 

La loi nouvelle comporterait l'in- 
ternement, sur la demande du se- 
créUriat d'Etat à la Santé publi- 
que, du médecin coupable et de ses 
complices 

New-York. 3. — I« « Daily Mir- 
ror > annonce que cinq millions de 
dollars ont ete accordes à une com- 
pagnie new-yorWaise de renfloue- 

,meni pour remettre à flot c Nor- 
Imandlc ». 

Riom 3. — A 13 h. 35. les cinq 
inculpés, venant de la maison d'ar- 
rél de fiiom. sortent du souierrami 
qui conduit à la salle daudiencci 
ou  ils  prennent place. i 

Le public et la presse sont pres-i 
que aussitôt autorises à entrer.       i 

Reprenant aussitôt I'lnierroira- 
toire de M. Daladier, le président I 
Caous lui demande pourquoi les 
usines de la defense nationale, qui: 
ont été nationalisées, sont restées 
centralisées dans la region pari-1 
sienne I 

L'ancien président du Conseil, ne: 
semblant plus ressentir aucune la- 
ngue, se levé, le regard fixe vers 
son  volumineux dossier. 

« Si efi 1838. repond-il. nous 
avions transïeré les usines d'arme- 
ment de la banlieue parisienne en 
province, nous aurions perdu un 
temps précieux Par ailleurs, à la 
declaration de guerre, comme en 
fait foi un rapport officiel, nous 
avons ordonné, entre autres, le 
transfert   en   provuice  des   usinesi 

Renault et Roaeogart, et celui des 
aciéries de Lonirwy ». 

Daladier precise qu« cc« trans- 
ferta partiels se sont effectués dsns 
d'excellentes conditions. Il expos* 
les avantages du maintien de l'in- 
dustrie d'armement existant dana 
la region parisienne en 1038, en rai- 
son notamment des facilités d'em- 
bauchage du personnel spécialisé 
qui se trouvai! sur place. 

M. Caous lui demande alors si la 
Inationalisation des étahllssementa 
I Schneider n'a pas eu d'inconvé- 
jnients. notamment en ce qui oon- 
I cerne la fabrication du canon de 
il&5 long. 
! « Il n'y a eu, précise Daladier. 
aucune préoccupation politique dans 
la nationalisation des usines Schnei- 
der. Je rappelle que la toi de natio- 
nalisation a été votée à la presque 
unanimité par le Parlement. Or. 
J'ai limite la nationaiisatioa à une 
dizaine   d'entreprlsea   portant   «a 

(Lira le «uitt en ésiwltie mmaà 


